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RESUMÉ 
RAPPORT DE L’ANALYSE DES BESOINS

ET DES EXPERTISES

 REALISÉ EN AMONT DU PROJET SUR BASE DES RECOMMANDATIONS ET DES RETOURS DES PARTENAIRES SUITE A LA DIFFUSION ET A LA PERENNISATION DES RESULTATS DU PROJET

 LEONARDO OPC-SFC.
Production intellectuelle O1.
Titre de la production : Analyse des besoins et des expertises
Description de la production.
Rapport de l’analyse des besoins et des expertises réalisées en amont du projet sur base des recommandations et des retours des partenaires suite à la diffusion et à la pérennisation des résultats du projet Leonardo OPC-SFC. 

Pour le nouveau partenaire du projet (TOJAS-Portugal), il s’agira de définir, sur base des résultats du projet OPC-SFC, les réalités et les convergences.

Cette analyse permettra d’affiner les rôles de chaque partenaire dans la mise en œuvre des différentes étapes du projet.
Pour réaliser une analyse des besoins la plus complète, la méthodologie proposée est la suivante :
1. Concevoir le contenu des questionnaires ;
2. Compléter les questionnaires par les collaborateurs de chaque partenaire du projet ;

3. Analyser les questionnaires ;

4. Interpréter les résultats ;

5. Comparer les situations de chaque pays partenaire.
Cette analyse permettra de dégager les tendances dominantes en ce qui concerne la législation, les normes et les règles spécifiques pour les Savoir-Faire Comportementaux (SFC) et leur utilisation dans la pratique de la formation continue des adultes.

1. Concevoir le contenu des questionnaires
Pour avoir des informations sur la situation réelle en ce qui concerne les Savoir-Faire Comportementaux (SFC) dans les pays partenaires du projet, 2 questionnaires ont été élaborés :

Le questionnaire Q 1 (9 questions) a pour objectif de savoir si les caractéristiques des SFC sont intégrées dans les programmes de formation professionnelle, si la législation des pays partenaires contient des normes et des règles spécifiques pour les SFC, si les entreprises reconnaissent les bénéfices des SFC pour leurs travailleurs et s’il y a des difficultés pour les apprenants à utiliser les outils existants sur les SFC. 
En plus, le questionnaire a permis de voir si les résultats du projet Leonardo OPS-SFC sont intégrés dans la pratique de la formation professionnelle (VET) dans les pays partenaires.

Le questionnaire Q 2 (13 questions) a pour objectif d’analyser de manière détaillée si les compétences transversales sont présentes dans les programmes de formation professionnelle de chaque pays partenaire du projet Step4-SFC et dans quelle mesure elles sont évaluées.
2. Compléter les questionnaires par chaque partenaire du projet et leurs collaborateurs
Lors de la kick-off meeting du projet (novembre 2016), les partenaires ont validé que pour réaliser la production intellectuelle IO1, le pilote (GIE) proposerait 2 questionnaires à compléter par chaque partenaire et 5 centres de formation partenaires.

Les réponses inscrites dans les 2 questionnaires couvrent, pour chaque partenaire, une région géographique de taille différente pour chaque pays. Par exemple, les 13x2 questionnaires envoyés et analysés par GIE, couvrent une région géographique qui a 4 départements de Roumanie (42 départements au total).
3. Analyser les questionnaires
Les questionnaires ont été analysés question par question. Chaque question propose 5 possibilités d’appréciation : Très Faible, Faible, Moyenne, Forte et Très Forte. Toutes les réponses ont une représentation graphique spécifique pour chaque pays. Tous les graphiques, pour chaque question et pour chaque pays, sont commentés pour en tirer des actions d’amélioration à mener et pour augmenter l’utilisation et l’efficience des SFC dans les programmes de formation professionnelle.

4. L’interprétation de résultats
L’interprétation a été effectuée sur base des qualificatifs indiqués par chaque partenaire, pour chaque question, dans les 2 questionnaires. Dans le préambule de chaque question une justification est possible pour chaque qualificatif, en fonction de la spécificité de la question.

5. Des comparaisons sur les situations de chaque pays partenaire

Après avoir collecté les réponses de chaque partenaire, le GIE a pu faire un état des lieux de la situation existante et comparer  dans quelle région géographique le partenaire est actif par rapport à une autre région géographique.

Pour les nouveaux partenaires du projet, il s’agira de définir, sur base des résultats du projet OPC-SFC, les réalités et les convergences. C’est le cas du partenaire TOJAS- Portugal.
6.Tendances dominantes actuelles, en ce qui concerne la législation, les normes et les règles spécifiques pour SFC et leur utilisation dans la pratique de la formation continue des adultes.
À la fin de l’analyse du questionnaire Q1 on peut observer les tendances dominantes en ce qui concerne la législation, les normes et les règles spécifiques pour les SFC dans les pays partenaires dans le projet.
QUESTIONNAIRE (Q1) POUR VOIR LA RESULTATS DU PROJET SFC 2013
Centre de formation…………….

	Nr.

crt.
	Questions
	Qualificatif


	
	Dans les programmes de formations professionnelles VET :
	Très Faible
	Faible
	Moyenne
	Forte
	Très Forte

	1
	Dans votre pays, les caractéristiques des SFC sont-elles intégrées dans la formation des formateurs pour VET ?
	
	
	
	
	

	2
	Dans votre pays les SFC ont-ils été validés par les formateurs pour les intégrer dans l’apprentissage  des apprenants ?
	
	
	
	
	

	3
	Dans la législation de votre pays est-il prévu ou obligatoire que les formateurs  qui  travaillent dans différents domaines intègrent les SFC ?
	
	
	
	
	

	4
	Dans les centres de formation avec lesquels vous collaborez y-a-t-il des experts métiers sur les savoir-faire comportementaux ?
	
	
	
	
	

	5
	Est-ce que vous avez observé des difficultés d’introduire les SFC dans les programmes de formation professionnelle ?
	
	
	
	
	

	6
	Est-ce que vous avez observé des difficultés au niveau des apprenants pour apprendre les SFC ?
	
	
	
	
	

	7
	Est-ce que les entreprises apprécient les bénéfices  de travailler les SFC pour les personnes embauchées?
	
	
	
	
	

	8
	Les outils pédagogiques et moyens d’implémentation des SFC dans les programmes de formation professionnelle sont-ils  applicables dans la pratique ?
	
	
	
	
	

	9
	Les outils pédagogiques et moyens d’implémentation des SFC dans les programmes de formation professionnelle sont-ils visibles dans les entreprises ?
	
	
	
	
	


1. Le questionnaire sera rempli par chaque partenaire du projet (et leurs partenaires en projet), tenant compte de l’expérience existante, de la conception (l’ingénierie de la formation) des programmes de formation professionnelle jusqu’au leur mise en pratique.

2. La dernière date pour envoyer ces questionnaires au GIE sera 30.01.2017. 
Conclusions finales sur le questionnaire Q1.
Sur base de l’analyse des réponses du questionnaire Q1, nous pouvons tirer plusieurs conclusions en ce qui concerne les caractéristiques des SFC dans les programmes de formation professionnelles VET. On peut affirmer que, dans tous les pays partenaires au projet, les SFC sont utilisées et validées que ce soit pour les formateurs ou pour les apprenants. Néanmoins, il y a des différences importantes entre les pays.

Il existe peu de législation spécifique pour l’introduction et l’utilisation des SFC dans les programmes de formation professionnelle, dans tous les pays partenaires au projet. Que peut-on faire pour y remédier ? La réponse consiste dans une multitude des possibilités d’action afin de créer une pression sociale sur les avantages des SFC dans la formation professionnelle : convaincre les dirigeants des centres de formation, les dirigeants des communautés locales, les entreprises, les fonctionnaires des ministères ainsi qu’informer la population. D’après les réponses reçues, on peut dire que, dans tous les pays partenaires au projet, la législation n’est pas encore adaptée aux besoins actuels des SFC. Changer la législation n’est pas facile en général, mais dans des situations spéciales comme c’est le cas pour les l’introduction et l’utilisation des SFC dans tous les programmes de formation professionnelle, il faut créer une masse critique des personnes  qui réclament un changement (dirigeants, formateurs, apprenants). 
Les réponses du questionnaire Q1 permettent également de se rendre compte que le nombre des experts métiers sur les SFC est encore réduit. Il faut donc augmenter et développer l’importance de leur travail et leur expertise dans les programmes de formation continue. En ce qui concerne les outils pédagogique et les moyens d’implémentations des SFC dans les programmes de formation professionnelle, on peut dire que la situation est identique dans tous les pays partenaires dans le projet : il faut plus d’experts-métier sur SFC favorisant l’implémentation des outils pédagogiques spécifiques.
Les réponses qui concernent les difficultés des apprenants pour apprendre les SFC montrent que dans les pays où les SFC sont moins connus les apprenants commencent par dire "non" sans connaitre les bénéfices de ce que les SFC peuvent leur apporter de positif au niveau de l’embauche, pour changer de lieu du travail, pour réussir dans la profession.

Dans tous les pays partenaires au projet, les entreprises apprécient l’avantage d’avoir du personnel qui utilise et connaisse les SFC, parce que ce personnel apporte des bénéfices économiques importantes à long terme. 

En tenant compte des réponses du questionnaire Q1, on peut observer que la meilleure situation se trouve en Italie, dans la région où travaillent COSS et ses collaborateurs. Il existe dans cette région une expérience importante qui peut aider les partenaires du projet. Cela semble être la même situation au Portugal, dans la région où travaillent TOJAS et ses collaborateurs.

En Belge, en France et spécialement en Roumanie, il y a encore beaucoup des choses à faire au niveau de la législation pour introduire plus les notions spécifiques des SFC dans les programmes de formation professionnelle, pour augmenter le nombre et l’efficience du travail des experts métiers en SFC, pour approcher les entreprises et les apprenants dans cette démarche commune, ce qui serait avantageux pour tous les participants. 

Tendances dominantes existantes au niveau de la législation, 
des normes et des règles spécifiques pour SFC et leurs utilisations dans la pratique de la formation continue des adultes.
Suite à l’analyse des questionnaires Q1 on peut observer quelques tendances dominantes :

1. Les SFC et leurs caractéristiques sont connus et utilisées dans les programmes de formation professionnelle dans tous les pays partenaire du projet Step4-SFC.

2. La législation, les normes et les règles spécifiques concernant les SFC dans les pays partenaire dans le projet STeep4-SFC présentent des différences importantes.
3. Il faut augmenter le nombre et le rôle des experts -métiers sur SFC dans la conception et le développement des programmes de formation professionnelle.
4. Les entreprises commencent à comprendre les avantages d’avoir du personnel qui possède des connaissances sur les SFC.

5. Il est nécessaire d’adapter et d’utiliser des outils et des moyens pédagogique spécifiques pour SFC.

6. Dans chaque pays partenaire du projet, il y a encore des choses à faire pour changer la législation, pour légiférer les caractéristiques des SFC dans les programmes de formation professionnelle des adultes.
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QUESTIONNAIRE (Q2) EN AMONT A ADMINISTRER PAR CHAQUE PARTENAIRE

Compétences transversales

	Nr.


	Questions
	Qualificatifs


	
	Dans les programmes de formation professionnelle de votre centre…
	Très Faiblement
	Faiblement
	Moyennement
	Fortement
	Très Fortement

	1
	Les compétences transversales sont-elles présentes ?
	
	
	
	
	

	2
	La confiance en soi est-elle évaluée ?
	
	
	
	
	

	3
	La créativité est-elle évaluée ?
	
	
	
	
	

	4
	L’efficacité est-elle évaluée ?
	
	
	
	
	

	5
	L’esprit d’analyse est–il évalué ?
	
	
	
	
	

	6
	L’esprit d’équipe est-il évalué ?
	
	
	
	
	

	7
	La capacité à communiquer est-elle évaluée ?
	
	
	
	
	

	8
	La capacité à s’adapter est-elle évaluée ?
	
	
	
	
	

	9
	L’initiative est-elle évaluée ?
	
	
	
	
	

	10
	L’intégrité est-elle évaluée ?
	
	
	
	
	

	11
	L’intelligence émotionnelle est-elle évaluée ?
	
	
	
	
	

	12
	Le leadership est-il évalué ?
	
	
	
	
	

	13
	La motivation est-elle évaluée ?
	
	
	
	
	


Observations :
1. Le questionnaire doit être rempli par chaque partenaire du projet (et leurs propres partenaires), tenant compte de leur expérience, de la conception (ingénierie de formation) des programmes de formation professionnelle jusqu’à leur mise en œuvre.

2. L’échéance pour renvoyer ces questionnaires au GIE est le 30.01.2017.

Conclusions finales relatives au questionnaire Q2
Au vu des questions et des réponses obtenues, on peut avoir une idée de l’utilisation des SFC dans les programmes de formation professionnelle dans les pays partenaires du projet Step4 –SFC. En même temps, si l’on regarde plus en détails  les spécificités de la formation continue dans chaque pays, on peut voir qu’il existe une certaine expérience en matière de SFC. Grâce à ce questionnaire Q2, on identifie les centres de formation les plus avancés dans l’utilisation des SFC dans leurs programmes de formation professionnelle, qui peuvent partager leur expérience avec les centres de formation moins expérimentés.

Aussi en analysant les réponses pour chaque question, on fait émerger des directions pour des actions qui amélioreraient des programmes de formation professionnelle « déficitaires ». 

Une comparaison entre les situations de chaque pays partenaire est utile, mais il ne faut pas oublier que la région géographique où ont été collectés les questionnaires est réduite, par rapport à la surface du pays.

Dans la plupart des cas, au regard de tous les questionnaires Q2 et de leurs réponses, on peut dire que la plus forte utilisation des SFC dans les programmes de formation professionnelle VET se fait en Italie, dans la région géographique où COSS et ses collaborateurs sont actifs. Les questionnaires montrent une pratique déjà existante d’utilisation des SFC dans les programmes mentionnés, avec, comme qualificatifs majoritaires, dans la plupart de cas : "Fortement" et "Très Fortement". Pour COSS, il reste à affiner les outils et les moyens spécifiques aux SFC, et à utiliser d’autres paramètres propres aux SFC, non mentionnés dans le questionnaire Q2.

Pour la Belgique (Le FOREM, AID et Bruxelles Formation) et pour le CRIF, après avoir vu tous les questionnaires Q2 avec leurs réponses, on peut dire qu’il y a encore des choses à faire en ce qui concerne l’utilisation des compétences transversales dans les programmes de formation professionnelles. Dans ces centres de formation, il est nécessaire, au cas par cas, de renforcer l’habitude d’utilisation des SFC, spécifiques pour chaque programme de formation : de les développer, de construire de nouveaux outils et moyens spécifiques aux SFC, d’évaluer les SFC avec des méthodes pédagogiques très simples et concrètes. 

Il y a des questions pour lesquelles la Belgique a des qualificatifs tels que "Très Faiblement" et "Faiblement" ; c’est-à-dire que dans ces situations, il faut activer des actions pour améliorer les choses, avec de mesures concrètes pour élargir l’influence des SFC dans les programmes de formation professionnelle. Il faut que des experts métiers sensibilisés aux SFC se réunissent pour trouver les mesures les plus efficientes afin de faire aboutir cette démarche. Dans cette optique, il faut utiliser plus fortement les résultats du projet OPC-SFC, ainsi que les méthodes et les outils pédagogiques proposés comme efficients et nécessaires. 

Corrigé jusqu’ici 

Le partenaire portugais, TOJAS, se démarque particulièrement avec les réponses apportées aux questionnaires. Effectivement, ces dernières se retrouvent majoritairement dans les catégories « Moyenne » et même à quelques reprises dans la zone qualitative « Forte ». Cette situation démontre une expérience déjà existante dans la région géographique où sont actifs TOJAS ainsi que ses collaborateurs. Il y a encore certainement des améliorations à apporter en matière de SFC et grâce à la collaboration des autres partenaires du projet,  TOJAS pourra enrichir et appliquer d’autres méthodes et moyens pour parfaire l’utilisation et l’évaluation des SFC dans les programmes de formation professionnelle.

Pour le partenaire roumain, le GIE, et ses collaborateurs les niveaux de réponses obtenues se situent, dans la plupart des situations, dans la zone "Faible" et "Moyenne". Dans la région géographique où est active le GIE et ses collaborateurs on constate qu’il y a encore beaucoup de travail à réaliser en matière de SFC :

- Renforcer les efforts pour introduire dans la législation les modifications spécifiques aux SFC, 
- Utiliser plus fréquemment les caractéristiques des SFC dans les programmes de formation professionnelle, 
- Convaincre les dirigeants de la formation continue des avantages des SFC dans l’éducation et la formation des adultes. 

Tendances actuelles dominantes en ce qui concerne l’utilisation des SFC dans les programmes de formation professionnelle -VET

Suite à l’analyse des questionnaires Q2 on peut observer les tendances dominantes suivantes:

1. Les SFC et leurs caractéristiques commencent à être connus et utilisés dans les programmes de formation professionnelle dans l’ensemble des pays partenaires du projet Step4-SFC.

2. L’utilisation et l’évaluation des SFC dans les programmes de formation professionnelle est différentes d’un pays partenaire à l’autre dans le projet Step4-SFC.

3. Il y a des questions pour lesquelles l’étendue des réponses est très large pour le même pays, ce qui permet de conclure que la notion et la/les méthodes d’évaluations sont diffuses et/ou ne sont pas comprises de la même façon par le panel interviewé d’un même pays.

4. Il y a des questions pour lesquelles l’étendue des réponses est très étroite pour le même pays, ce qui permet de conclure que la notion et la/les méthodes d’évaluations sont comprises dans le même sens par le panel interviewé d’un même pays.

5. Les entreprises et les demandeurs d’emploi prennent de plus en plus conscience de l’importance et de la valeur ajoutée de l’utilisation des SFC dans le travail au même titre que les compétences dites techniques.

6. Les différentes législations concernant les SFC semblent être en recul par rapport au développement des pratiques utilisant les SFC dans les programmes de formation professionnelle.

Observations :

Les questionnaires Q1, Q2 ont été complétés par des spécialistes travaillant dans la formation continue ( Belgique, France, Portugal) ou par des responsables d’institutions (Italie, Roumanie) qui maîtrisent le contenu des programmes de formation professionnelle.

En Italie les institutions qui ont répondu aux questionnaires sont les suivantes :

Centro PAPA GIOVANI, Centro I CIGLIERI, Centro AGORA4, Centro LAB FORMAZIONE et LAB TUTEUR.
En Roumanie les institutions qui ont répondu aux questionnaires sont les suivantes :

L’Inspectorat Scolaire du Département Argeș , La Maison du Corps Didactique du Département Argeș, L’Agence du Travail du  Département Argeș, ONG – CIVITAS 2005 du Département Teleorman, ONG ADES du Département Argeș, Conseil des  Psychologue du Département Olt, La Maison du Corps Didactique du Département Teleorman, La Maison du Corps Didactique du Département Vâlcea, L’Agence d’Assistance Sociale du  Département Argeș, L’Inspectorat Scolaire du Département Argeș, L’Inspectorat Scolaire du Département Vâlcea, Centre de Formation Continue de l’Université de Pitesti.
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